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Introduction
Pour certaines femmes, l’allaitement n’est pas un choix, mais une évidence. Pour d’autres, l’allaitement semble mystérieux, c’est un domaine inconnu. Si l’envie est là, elle est peut-être freinée par une méconnaissance, voire une peur ou même un certain dégoût.
Nous avons voulu Le guide de l’allaitement comme un ouvrage simple, utilisant des mots compréhensibles. Nous l’avons voulu comme un ami qui vient faire taire les doutes et que l’on pourrait consulter à n’importe quel moment. Parce que l’une des clés d’un allaitement réussi est la confiance. Celle que la maman a en elle et en ses capacités d’allaitement, celle qu’elle a en son corps, celle qu’elle met en son bébé. Pour certaines femmes, l’allaitement constitue un lien sacré avec leur enfant que rien ne peut surpasser. Quelle que soit l’intensité d’une relation maman-bébé via l’allaitement, il est aussi important de ne pas surinvestir le pouvoir de l’allaitement. Si un allaitement se termine pour telle ou telle raison, cela ne remet aucunement en cause la force du lien mère-enfant. Chaque minute passée à allaiter est un plus pour bébé.
Vous êtes peut-être une future maman qui se pose des questions ou qui souhaite préparer son allaitement au mieux, vous êtes peut-être déjà très décidée à le faire ou tout à fait dans le flou, vous êtes peut-être une maman allaitante qui cherche des réponses, vous êtes peut-être aussi un papa ou futur papa curieux qui s’intéresse à l’allaitement.
Quoi qu’il en soit, ce guide est entre vos mains et il a été conçu pour vous accompagner sur ce chemin parfois sinueux mais tellement enrichissant.
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Vous êtes motivée, vous avez très envie d’allaiter et vous allez y arriver ! La plupart du temps, ce sont les premiers jours qui sont difficiles, mais, une fois que l’allaitement est lancé sur de bons rails, c’est un vrai bonheur.



Les bases
L’allaitement, c’est une décision qui relève du champ personnel, de l’intime. C’est votre choix, nul besoin de le justifier, et cela auprès de qui que ce soit !
Si l’allaitement n’est pas forcément une évidence pour vous, cette petite liste de bonnes raisons d’allaiter pourra peut-être vous éclairer.
Si votre décision est prise, vous y découvrirez peut-être des avantages auxquels vous n’auriez pas pensé.
Et quand bien même votre décision ne serait pas encore prise le jour de la naissance, vous pourrez toujours donner la tétée de bienvenue et quelques autres à votre bébé avant de vous décider.
Les bonnes raisons d’allaiter
Évidemment, chaque femme a ses bonnes raisons d’allaiter ou de ne pas allaiter qui lui sont propres. Cette liste ne vous semblera peut-être pas 100 % vraie selon vos critères, mais il y a autant de bonnes raisons d’allaiter que de femmes…
À vous d’ajouter celles que nous aurions pu oublier en fin de liste !
	Allaiter, c’est ce qu’il y a de mieux pour la santé de votre bébé.

	Le lait maternel est le meilleur aliment pour la croissance et le développement de votre bébé. Le seul parfaitement adapté à ses besoins et sans huile de palme.

	Le lait maternel est beaucoup plus digeste que le lait artificiel et évite les problèmes d’allergie dus à certains composants du lait de vache.

	Allaiter vous permet de partager vos anticorps et vos oméga 3 avec votre bébé et de préserver au mieux sa santé.

	Allaiter permet au bébé de développer au mieux sa flore digestive (microbiote).

	Allaiter, c’est favoriser le lien mère-enfant.

	Allaiter, c’est continuer ce que votre corps a commencé durant neuf mois : nourrir seul votre bébé.

	Allaiter permet à votre utérus de retrouver sa taille et sa place plus rapidement en entraînant des contractions appelées « tranchées ».

	Allaiter peut aider à perdre en douceur les kilos pris pendant la grossesse car cela vous fait consommer plus de calories.

	Allaiter est bon pour la santé de la maman et réduit le risque de cancer du sein et des ovaires.

	Quand on allaite, le lait est toujours à température idéale, pas de risque de brûlure, pas besoin de four à micro-ondes ou de chauffe-biberon.

	Allaiter évite d’avoir à préparer un biberon au milieu de la nuit.

	Allaiter permet de partir en virée sans emporter les biberons, l’eau, le lait en poudre…

	Cela évite de paniquer parce que l’on n’a pas prévu assez de lait pour un deuxième biberon et qu’il y a des embouteillages sur la route des vacances.

	Allaiter occasionne moins de courses.

	Cela fait faire des économies puisque l’on n’achète ni lait en poudre, ni eau minérale (de l’ordre de 100 euros par mois !).

	Quand on allaite, on n’est jamais à court de lait au milieu de la nuit.

	Cela n’entraîne pas de vaisselle supplémentaire.

	Cela permet de calmer les pleurs de bébé le jour ou la nuit.

	Allaiter, c’est prendre aussi le temps de se reposer en étant installée confortablement avec son bébé, ou même en allaitant allongée.

	C’est découvrir que son corps est capable de faire de grandes choses sans même y penser.

	C’est ressentir parfois un plaisir intense à donner le sein à son bébé.

	Donner le sein est une chose assez magique et vous en avez très envie.

	C’est écologique. On n’utilise pas d’énergie ou de matières premières pour fabriquer le lait ou les biberons, pour acheminer en magasin les bouteilles d’eau, les boîtes de lait, les packs d’eau… Et on ne prend pas la voiture pour faire des courses !

	C’est zéro déchet : du producteur au consommateur, le lait maternel n’engendre pas de déchet dans votre poubelle.

	Il est sûr : il ne risque pas de « tourner » dans vos seins.

	Il prévient les hémorragies postaccouchement.


Les bienfaits de l’allaitement sont internationalement reconnus en termes de santé publique et d’économie
En 1990, l’OMS et l’Unicef ont établi la déclaration Innocenti sur la protection, la promotion et l’encouragement de l’allaitement maternel. Elle reprend les avantages liés à l’allaitement et préconise un allaitement exclusif de quatre à six mois, puis une diversification accompagnée d’un allaitement jusqu’aux 2 ans de l’enfant.
En 2005, la déclaration a été reprise et a marqué de nouveaux engagements.
La déclaration Innocenti fait référence notamment à l’initiative « Hôpital Amis des Bébés » pour tout ce qui touche à l’allaitement maternel.
Vous pouvez la consulter sur le site de l’Unicef : www.unicef.org/french/nutrition/index_24807.html



L’allaitement, comment ça marche ?
La fabrication du lait
Votre corps est programmé pour fabriquer du lait, votre sein est une véritable usine de production de lait.
Dès la grossesse, les hormones préparent votre corps à l’allaitement et vous pouvez avoir quelques gouttes de colostrum qui perlent sur le mamelon dès le deuxième trimestre. Si vous retrouvez des petites croûtes jaunes ou blanches séchées dans votre soutien-gorge, c’est certainement du colostrum.
Que cela arrive ou non ne présage en rien de la qualité de votre futur allaitement. Ces petites fuites peuvent avoir lieu puis disparaître jusqu’à la fin de la grossesse sans que cela ne soit inquiétant. Si un seul de vos seins coule, signalez-le lors de votre prochaine consultation de suivi de grossesse.
Le processus de fabrication du lait s’appelle la lactation. C’est une mécanique très complexe et sophistiquée que nous vous expliquons aussi simplement que possible ici.
La femme peut allaiter après la grossesse et pendant quelque temps après le sevrage. Le reste du temps, l’usine est en sommeil.
Contrairement à ce que l’on pensait il y a encore quelques années, de récentes études montrent que le sein est un réservoir. En fait, le lait se refabrique dans les acini presque aussitôt qu’il est bu. En revanche, les canaux ne sont pas faits pour stocker le lait. Le lait est fabriqué à la demande du bébé par le biais de la succion (sachant que le lait met entre 30 secondes et 1 minute à arriver dans la bouche du bébé).
Vous pouvez retrouver un schéma anatomique précis du sein d’après les travaux les plus récents sur le site : www.medela.fr/allaitement-pour-professionnels/recherches/anatomie-sein
La production de lait se réalise principalement grâce à deux hormones : la prolactine et l’ocytocine. Cette dernière est fabriquée dans l’hypothalamus puis envoyée vers l’hypophyse, qui la libère dans le sang. La prolactine, elle, est fabriquée directement dans l’hypophyse.
Lorsque le bébé tète ou parfois lorsque la maman entend son pleur ou sent son odeur, le cerveau reçoit l’ordre de libérer de l’ocytocine et de la prolactine. La prolactine va produire le lait et l’ocytocine va générer son éjection. La consommation de certains produits comme l’alcool peut inhiber le réflexe d’éjection. De même la fatigue, le stress, les remarques négatives des proches…
L’ocytocine, que l’on appelle aussi l’hormone du plaisir, procure un sentiment de plaisir et de détente durant les tétées. Ainsi la maman peut facilement piquer du nez après une tétée et dormir pour récupérer. C’est en tout cas ce que la nature a prévu.
L’extérieur du sein permet au bébé de boire le lait. Il est constitué de l’aréole et du mamelon (appelé aussi « téton »). L’aréole est la large zone ronde pigmentée plus foncée que la peau. Elle est recouverte de petites glandes sébacées appelées « glandes de Montgomery » qui sécrètent une substance lubrifiant le mamelon et l’aréole.
Le mamelon, qui a la forme d’une tétine, a son extrémité percée de plusieurs petites ouvertures d’où le lait va s’écouler.
Le sein est conçu essentiellement de tissus adipeux, c’est-à-dire de graisse. Il contient aussi des lobules qui sont les glandes productrices de lait. Mais, contrairement aux idées véhiculées, l’organisation interne du sein n’est pas du tout ramifiée comme les branches d’un arbre. Elle est bien plus complexe que ça : la plupart des lobules sont drainés par plusieurs canaux, certains par un seul. Parfois un lobule se draine en passant par un autre lobule (ce qui explique d’ailleurs pourquoi certaines femmes ont facilement des engorgements localisés au même endroit), bref, c’est compliqué. Les lobules sont reliés au mamelon par un réseau de canaux galactophores.
Le sein produit du lait à partir de l’eau et des nutriments récupérés dans la circulation sanguine. Le lait est stocké dans les lobules jusqu’à ce que l’ocytocine commande le réflexe d’éjection du lait. Les lobules se contractent et éjectent le lait via les canaux galactophores.
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Le bébé qui tète va en même temps recevoir le lait et « faire sa commande ».

Le lait maternel
Le colostrum
Les premiers jours de sa vie, votre bébé va téter ce lait jaune orangé très concentré. Il est riche en protéines, en sels minéraux et en anticorps. Il protège votre bébé contre les bactéries. Il favorise également la bonne mise en place de la flore intestinale. Aucun lait artificiel ne peut pour le moment s’approcher de ses qualités de protection. Il est parfaitement adapté au nouveau-né et très facilement assimilable.

Le lait mature
Après la montée de lait (vers le 4e-5e jour), le lait maternel trouve rapidement sa composition. Il est blanc, bleuté et moins épais que du lait de vache.
Il est composé d’eau, de glucides, de lipides, de protéines et de micronutriments. Les travaux de Ramsay et Hartmann (2005) ont permis de faire évoluer les connaissances et ont coupé court à l’idée que le lait était « dilué » au début, puis riche en protéines, avec les graisses à la fin. Mais sa composition est tellement variable qu’on ne peut même pas en préciser la teneur. Tout ce qu’on peut affirmer, c’est qu’elle s’adapte parfaitement aux besoins de l’enfant et en fonction de son âge et du moment de la journée. Par exemple, au bout de quelques semaines, on atteint le volume maximum de lait produit par jour, mais la valeur calorique est capable de varier dans ce volume en fonction des besoins de l’enfant.
Pour prévenir un risque hémorragique rare, tous les nouveau-nés doivent recevoir de la vitamine K dès la naissance et à 1 mois (au lieu d’une dose toutes les semaines pendant toute la durée de l’allaitement auparavant).



Les on-dit de l’allaitement : vrai ou faux ?
Entre rumeurs et on-dit, l’allaitement est bien souvent associé à des jugements définitifs en sa défaveur. Pourtant, il s’agit en général de croyances fausses. Petit point avant d’entrer dans le vif du sujet.
Allaiter, ça abîme les seins.
Plutôt faux. Ce sont les changements de volume qui vont surtout laisser des traces (vergetures, peau détendue) particulièrement quand ils se font de manière brutale. C’est donc plus la grossesse et les changements qu’elle entraîne qui sont responsables de la modification de l’apparence de la poitrine. L’allaitement aide plutôt vos seins à retrouver leur taille de manière progressive lors du sevrage. Pensez à porter un soutien-gorge jour et nuit pour bien soutenir le poids de vos seins dans les premiers jours de l’allaitement, durant la montée laiteuse et tant qu’ils sont « lourds ».

Allaiter, ça fatigue.
Faux. C’est être maman d’un nouveau-né qui est fatigant ! Que vous allaitiez ou que vous donniez le biberon, il faut de toute manière se lever la nuit et votre corps a besoin de récupérer après neuf mois de grossesse. Si vous piquez du nez en fin de tétée, c’est parce que les hormones libérées vous incitent à vous reposer. Une sorte de garde-fou bien utile quand on veut en faire trop !
En ce qui concerne les nuits, certains bébés allaités dorment d’une traite au bout de quelques jours et d’autres peut-être pas pendant plusieurs mois, sans que cela ne s’améliore en les passant au biberon.
D’ailleurs, vous pouvez profiter de l’allaitement pour faire quelques tétées allongées, la nuit et/ou le jour. Ce qui n’est pas trop possible avec les biberons.

Allaiter, ça fait maigrir.
Vrai et faux. Si certaines vont perdre du poids (exceptionnellement de manière excessive) durant l’allaitement, d’autres vont avoir tendance à stocker et ne perdront ensuite qu’au sevrage. Sachez qu’il n’est pas forcément souhaitable de trop perdre de poids pendant l’allaitement car cela signifie que vous êtes en train de puiser dans vos réserves.

Allaiter, ça empêche le papa de nouer une relation solide avec son bébé.
Faux et nombreux sont les papas qui peuvent en témoigner. Il y a mille autres choses au-delà de donner le biberon qui permettent de créer une relation forte.

Allaiter, ça fait mal.
Faux et ultrafaux ! Allaiter ne doit pas faire mal. S’il y a des douleurs, il y a un souci et il faut absolument chercher une solution. Ne laissez pas une douleur s’installer plus de 24-48 heures, au risque que cette incommodité devienne compliquée à régler.

Mes seins sont trop petits pour allaiter.
Faux. La taille des seins n’est aucunement en lien avec la capacité de votre corps à produire du lait. Ce qui fait la différence de volume, c’est surtout la quantité de masse grasse dans le sein (excusez le manque de glamour).
Les mots magiques
Voilà quelques mots que nous vous répéterons tout au long de ce livre. Ces notions sont les clés d’un allaitement réussi. En cas de « coup de mou », relisez-les et faites en sorte de les mettre en œuvre.
Confiance
En vous, en votre corps, en votre bébé.

Repos
Votre corps a besoin de se reposer pour produire du lait dans les meilleures conditions.
Un bébé reposé a l’énergie pour téter.

Fusion
Nécessaire entre la maman et le bébé les premières semaines pour permettre à l’allaitement de se mettre en place.

À la demande
Oubliez votre montre et regardez votre bébé. Une fois mis en route, l’allaitement à la demande, c’est aussi simple que ça.




On n’a pas assez de lait pour allaiter dans ma famille.
Faux. À part quelques cas exceptionnels, chaque femme peut produire la quantité de lait suffisante pour son ou ses bébés. En allaitant à la demande (et aux signes d’éveil les premiers temps), vous aurez de quoi nourrir votre bébé. Faites-vous confiance, et faites-lui confiance.

Allaiter, c’est un moyen de contraception.
Vrai et faux. En suivant la méthode MAMA, l’allaitement peut être considéré comme un moyen de contraception mais en respectant scrupuleusement ses règles et pendant les six premiers mois. Ne considérez pas l’allaitement comme un moyen de contraception (voir ici).



Bien préparer son allaitement
Pourquoi les débuts sont-ils si difficiles ? Certaines mamans manquent d’informations et de confiance en elles. Alors qu’elles ont tout ce qu’il faut pour allaiter, elles se laissent submerger par les angoisses transmises par le corps médical, leur famille, leur belle-famille, leurs copines qui trouvent que la prise de poids n’est pas assez rapide ou qui pensent que le bébé ne fera pas ses nuits de sitôt. Elles peuvent aussi souffrir parce que leur bébé prend mal le sein. La fatigue et la douleur peuvent alors sembler insurmontables et conduire à abandonner l’allaitement. Ce que l’on ne connaît pas, ce que l’on ne maîtrise pas peut faire peur et la peur est une mauvaise amie en ce qui concerne l’allaitement (et la maternité en général d’ailleurs).
Voilà pourquoi il est capital de savoir à quoi s’attendre et d’avoir quelques astuces sous la main pour passer au mieux ce cap des premiers jours. Il est également important d’avoir une ou plusieurs personnes de confiance vers qui se tourner pour obtenir des conseils quand les difficultés surgissent.
Mettez tous les atouts de votre côté et lisez ce chapitre avant d’accoucher afin de reconnaître les situations « à risques » quand vous en rencontrerez une. Vous saurez alors comment la gérer au mieux et vous passerez l’épreuve avec succès.
Si parfois la situation vous donne envie de laisser tomber, n’hésitez pas à contacter votre sage-femme ou une consultante en lactation.
Et souvenez-vous, si les débuts sont parfois un peu chaotiques, la suite de l’allaitement se déroule sans encombre ! La fierté d’avoir passé un cap difficile vous fera apprécier encore plus la simplicité d’un allaitement mis en place.
S’informer
Quel est donc le meilleur moyen de se renseigner sur l’allaitement ? Les cours de préparation à l’accouchement pardi ! Durant ces cours, vous êtes face à une sage-femme qui a souvent plus le temps pour discuter du sujet que la personne chargée de votre suivi de grossesse. Et en termes d’allaitement comme en termes de grossesse, il n’y a pas de question bête. Bien souvent, un cours est même dédié à l’allaitement. Ce cours vous offre la possibilité de poser toutes les questions qui vous trottent dans la tête. Est-ce qu’avoir des petits seins fait que l’on a moins de lait ? Est-ce que je peux manquer de lait ? Est-ce que je vais avoir mal ? Vous devez vous sentir libre de formuler vos questions et vos angoisses. La sage-femme est là pour ça. Si le cours se passe en tête à tête, cela peut être plus facile, mais s’il s’agit de cours en groupe, vous profitez aussi des questions posées par les autres futures mamans auxquelles vous n’auriez peut-être pas pensé.
De nos jours, il est extrêmement facile d’avoir accès à des informations de qualité sur l’allaitement. Vous avez ce livre entre les mains, c’est déjà une très bonne chose. N’hésitez pas à en lire d’autres si besoin. Préférez des ouvrages récents car l’allaitement est un domaine où les recherches, les découvertes et les préconisations évoluent sans cesse.
Si vous cherchez des informations sur Internet, vous trouverez également des sites proallaitement parfaitement bien documentés. Prenez en revanche quelque peu vos distances avec les groupes et les forums autour de l’allaitement où toutes les informations ne sont pas forcément vérifiées. Ces groupes peuvent effectivement être un très bon soutien moral et être source de bonnes astuces, mais les dérives sont rapides quand on aborde les questions d’ordre médical. Ne prenez par exemple jamais un traitement qui aurait été prescrit à une autre maman allaitante sans avoir reçu un avis médical. Certains de ces groupes peuvent également être un peu oppressants ou culpabilisants si vous n’êtes pas dans le même mode de pensée. Prenez le temps de parcourir les différents sujets et commentaires postés dans différents groupes avant de vous engager dans l’un d’eux.

Être prête à entendre tout et son contraire
Il y a quelque chose d’assez étonnant pour une jeune maman qui allaite ou qui compte allaiter : c’est le nombre de fois où elle entendra une chose et son contraire en ce qui concerne l’allaitement. Alors que les messages de santé publique sont clairs (l’allaitement est ce qu’il y a de meilleur, il faut favoriser l’allaitement en soutenant les jeunes mamans…), le personnel médical semble parfois appliquer les consignes et les préconisations de façon complètement anarchique. Parfois dans la même journée, une sage-femme du service de suites de couches viendra vous dire qu’il faut réveiller votre bébé toutes les trois heures pour qu’il mange. Quand l’équipe suivante arrivera, la sage-femme de garde vous assurera que vous pouvez laisser votre bébé sans téter durant six heures. De quoi perdre la tête et perdre confiance…
Fiez-vous à vous-même. C’est difficile, extrêmement difficile de se faire confiance surtout s’il s’agit d’un premier bébé et que l’on n’a jamais allaité avant. Pourtant, c’est vous la maman et personne n’est mieux placé que vous pour savoir ce qui est bon pour votre bébé. Faites confiance à votre bon sens, faites confiance à vos instincts. Regardez votre bébé et agissez en conséquence. N’oubliez pas que vous connaissez votre bébé depuis bien longtemps, avant même sa naissance.


Les premiers pas
Vous vous sentirez peut-être maladroite ou cela vous semblera évident mais ne vous mettez pas la pression. L’allaitement maternel va faire partie des premiers gestes que vous effectuerez pour prendre soin de votre nouveau-né et de vos premiers pas de maman. Ayez confiance en vous.
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L’allaitement à la demande
La seule et unique règle à respecter pour bien lancer son allaitement est celle de l’allaitement à la demande. Il y a encore quelques années, l’allaitement se faisait selon des règles strictes. On réveille bébé toutes les quatre heures pour qu’il mange, pour le « rythmer », on supprime les tétées de nuit une fois que le bébé a trois mois car il n’en a plus besoin, etc. Ouf, ce temps est révolu, on allaite désormais à la demande, même si votre belle-mère ou votre voisine trouve que c’est une hérésie.
Allaiter à la demande signifie proposer le sein à son bébé à chaque fois qu’il est en demande. Mais attention, la demande peut se traduire les premiers jours par des signes de faim, mais également par des signes d’éveil.
Les signes d’éveil et de faim :
	Le bébé ouvre les yeux.

	Il enfouit son nez dans votre décolleté ou dans celui de la personne qui le porte, en cherchant à téter.

	Il pleure.

	Il crie.

	Il miaule.

	Il ouvre la bouche comme s’il cherchait à téter.

	Il s’agite dans son sommeil.


Proposez le sein à chacun de ces moments sans regarder votre montre.
Durant toute sa durée, l’allaitement sera à la demande. Certaines journées, votre bébé tétera plus de dix fois, d’autres jours seulement sept fois suivant ses besoins et suivant la nécessité de stimuler ou non votre lactation. Plus votre enfant grandira, plus un rythme se dessinera même si cela est très variable selon les couples maman-bébé.
Ne regardez pas combien de temps s’est écoulé entre deux tétées même si vous trouvez qu’il demande trop souvent. Un bébé qui vient de naître a un tout petit estomac et le lait maternel se digère rapidement, en une heure. Gardez aussi en tête que toutes les tétées ne sont pas forcément alimentaires et que votre bébé ne tète pas seulement parce qu’il a faim de lait. Il peut aussi « avoir faim » de câlin ou d’assurance, avoir envie d’apaiser un besoin de succion…

La première tétée
Alors qu’elle vous installe en salle de naissance avant le grand moment, profitez-en pour discuter un peu avec la sage-femme qui vous assiste. Expliquez-lui que vous souhaitez allaiter votre bébé et que vous aimeriez le mettre au sein dès qu’il sera prêt à téter. Les réflexes de succion et de fouissement (quand le bébé enfouit son nez cherchant l’odeur du sein) sont les plus forts dans les deux heures qui suivent la naissance ; il faut profiter de cette période pour mettre toutes les chances de votre côté. Ensuite, ces réflexes diminuent pour redevenir plus forts dans les deux jours suivants. Il n’est pas rare de voir certains bébés à peine sortis du ventre de leur mère ramper jusqu’au sein qu’ils vont attraper goulûment ! De plus, après ce laps de temps de deux heures, le bébé peut se trouver en hypoglycémie et on lui donnerait alors un biberon d’eau sucrée, cela serait vraiment très dommage.
Une fois votre bébé né, demandez donc à le mettre au sein si on ne vous le propose pas et si vous voyez qu’il commence à manifester l’envie de téter. Cela fera partie des premières décisions que vous aurez à prendre en tant que maman et votre compagnon peut vous assister en allant chercher la sage-femme par exemple. Elle pourra vous aider à trouver la bonne position si besoin. Si vous vous retrouvez seule en salle d’accouchement car votre équipe est occupée ailleurs et que l’on ne vous a pas donné de consignes contraires, proposez votre sein pour la tétée d’accueil. Vous serez étonnée par la force et la concentration que votre bébé pourra démontrer à ce moment-là.
Prenez votre temps pour cette première tétée. Installez-vous semi-allongée, comme dans un transat, et collez votre bébé bien contre vous, nombril contre nombril. Approchez votre bébé de votre sein en lui caressant le menton pour stimuler l’ouverture de sa bouche. Laissez-le respirer votre odeur, il sait instinctivement que c’est bon pour lui.
En donnant cette première tétée, vous offrez à votre bébé une merveilleuse chose : le colostrum. Le colostrum est le premier lait sécrété par vos seins après l’accouchement et pendant environ trois jours. Il est épais et jaune orange. Il fournit à votre bébé des nutriments parfaitement adaptés à ses besoins qu’il va assimiler facilement, des anticorps qui vont le protéger. Il va également favoriser le développement de sa flore et de sa muqueuse intestinales.
On appelle parfois le colostrum « l’or liquide » pour toutes ses propriétés et parce que aucun aliment naturel ou de synthèse ne peut être équivalent pour le nouveau-né. Oui, vous êtes la seule à pouvoir produire ce colostrum parfaitement adapté à votre enfant. Quel superpouvoir !
Cette tétée rapide après la naissance présente également un avantage pour vous puisqu’elle vous aide à expulser plus rapidement le placenta en induisant les contractions. C’est ce que l’on appelle la délivrance.
Le plus de la sage-femme
Pour cette première tétée en salle de naissance, laissez faire votre bébé à son rythme. Certains rampent vigoureusement pour venir jusqu’au sein et tètent avec énergie, d’autres viennent poser leur petite tête sur le sein et semblent s’y endormir, ou bien lèchent le sein, mais sans vraiment téter : ils ont peut-être besoin d’un petit temps de repos après tout ce qu’ils viennent de vivre. Ne soyez pas inquiète, votre bébé sait faire, mais ce n’est juste pas encore le moment pour lui.


L’allaitement à la maternité
Que vous soyez dans une clinique ou dans un hôpital, votre allaitement peut être parfaitement pris en charge ou complètement saboté. Il y a malheureusement de vraies inégalités de formation ou d’ouverture au sujet selon les services.
En France, il existe le label « Hôpital Amis des Bébés » qui regroupe les établissements qui ont une politique visant à favoriser l’allaitement (voir encadré).
Les témoignages de mamans mal conseillées à la maternité en termes d’allaitement sont malheureusement légion et ne peuvent être ignorés. Il y a un vrai souci en France dans les services de suites de couches et, même si certaines équipes sont tout à fait formidables, d’autres, en mettant la pression inutilement sur les jeunes mamans ou en appliquant des méthodes à l’ancienne, ruinent des allaitements. Ne vous laissez pas déstabiliser.
S.O.S Allaitement
Ce service est là pour donner les (bons !) conseils sur l’allaitement aux heures où votre médecin ou votre sage-femme n’est pas forcément disponible ni joignable. Vous pouvez les contacter au 0 800 400 412 (lun.-ven. 19 h-22 h, week-ends et jours fériés 10 h-20 h).


Pour bien démarrer votre allaitement :
	Installez-vous confortablement quand vous donnez le sein.

	Déshabillez un peu votre bébé et enlevez-lui son bonnet et sa turbulette pour qu’il soit bien éveillé et qu’il n’ait pas trop chaud. Boire au sein lui demande un gros effort et le réchauffe vite !

	Proposez fréquemment le sein aux signes d’éveil. Quelques minutes par-ci par-là stimulent votre lactation.

	Proposez les deux seins au début pour bien stimuler votre lactation.

	Ne vous inquiétez pas de la brièveté des tétées au début. Le colostrum étant très nourrissant, il n’a pas besoin d’en prendre beaucoup et une tétée de cinq minutes peut suffire. N’oubliez pas que l’estomac d’un bébé qui vient de naître est de la taille d’une noix, donc une ou deux cuillères à café de colostrum suffiront à le rassasier.

	Prenez votre bébé dans vos bras et mettez-le au sein s’il s’est écoulé plus de trois à quatre heures depuis la dernière tétée. Stimulez votre bébé s’il s’endort durant une tétée pour voir s’il tète encore un peu. Pour cela, frottez-lui l’arrière du crâne en rond.

	Faites du peau à peau autant que vous le pouvez.

	Buvez à votre soif et prévoyez toujours un verre d’eau à vos côtés quand vous donnez le sein. Allaiter donne soif !

	Prenez soin de vos seins ! Après chaque tétée, faites perler une goutte de lait et étalez-la comme une crème sur votre mamelon. Le lait maternel a de grands pouvoirs hydratants, cicatrisants et antiseptiques.

	Si vous avez mal, ce n’est pas normal, demandez à une sage-femme ou à une puéricultrice de vérifier la position de votre bébé pendant qu’il tète.


Initiative « Hôpital Amis des Bébés »
En juin 2019, on enregistre 40 services labélisés « Hôpital Amis des Bébés ». Cela implique 58 000 naissances par an, soit 7 % des naissances. Mention très bien pour le département du Nord qui compte à lui seul 10 maternités labélisées !
Pour en savoir plus, vous pouvez consulter le site www.amis-des-bebes.fr



Les bonnes pratiques
Pour mettre toutes les chances de votre côté pour votre allaitement, voici quelques repères si vous en avez besoin. Ne restez pas bloquée sur ce que l’on vous dit ou sur ce que vous lisez, adaptez votre allaitement à votre bébé.
La durée des tétées
Il n’y a pas de durée idéale ou précise. Si les tétées sont plus fréquentes, elles sont plus courtes. En revanche, un bébé qui tète quatre ou cinq fois par jour peut téter plus longtemps.
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